
Le premier Cubain porteur du
coronavirus : « Grâce à Cuba, je
suis revenu à la vie »

Santa Clara, 28 mars (RHC)- « Je n'ai pas de mots pour exprimer ma gratitude envers mon pays, qui a
été capable de former des médecins, des infirmières et des spécialistes aussi humains et compétents,
grâce auxquels je dois mon retour à la vie aujourd'hui », a déclaré, visiblement ému, Jesus Alvarez
Lopez, le premier Cubain porteur du nouveau coronavirus à être sorti guéri de l’hôpital.

Ce danseur de 25 ans, qui vit à Santa Clara, capitale de la province de Villa Clara, a affirmé au quotidien
Granma qu'en ce moment il va très bien et fait l’objet d’un suivi très rigoureux de la part du médecin de
famille, qui lui rend une visite quotidienne pour prendre sa température et effectuer d'autres contrôles,
selon les protocoles établis pour ces cas.

À propos de son expérience, il a expliqué que sa femme Anel Gonzalez Zurita, une citoyenne bolivienne
résidant à Milan, dans la région de Lombardie, en Italie, était arrivée à Cuba sans aucun symptôme
apparent de maladie. Cependant, quelques jours plus tard, elle a commencé à présenter de légers
problèmes respiratoires, comme lui ; ils se sont donc adressés au système de santé, qui les a
immédiatement référés à l'hôpital d'isolement de Villa Clara, d’où ils ont été transférés à l'Institut de



médecine tropicale Pedro Kouri (IPK), où la présence de la maladie a été confirmée.

« Vous ne pouvez pas savoir ce que j’ai ressenti. Le monde s'est écroulé pour moi. J'ai au très peur, j'ai
pensé au pire, à ma famille, à ma fille Ana Sofía, âgée d’un an seulement. Mais j'ai eu la force de résister
au milieu de la tempête, car je connaissais la qualité de la médecine cubaine », reconnaît Alvarez Lopez.

Se référant au traitement dont il a bénéficié, il a eu des mots d'éloge pour les médecins et tout le
personnel de l'hôpital Manuel Piti Fajardo de Villa Clara et de l'IPK, auxquels il a exprimé sa
reconnaissance, car ils lui ont fait comprendre qu'il n'était pas seul en ces jours d'isolement. « Ils étaient
comme ma famille, mes frères, mes amis », a déclaré le jeune homme, encore sous le coup de l’émotion.

« Je n’est manqué de rien, que ce soit au niveau des médicaments, des équipements, et ils m'ont même
un peu gâté, parce que si j'avais faim, peu importe qu'il soit deux heures du matin, ils m’apportaient du
yaourt ou quelque chose à grignoter ; si je voulais parler à ma famille, ils me facilitaient la conversation
par téléphone ; bref, j'étais content de tout, ajoute Jésus, qui avant de prendre congé a tenu à envoyer un
message au peuple cubain, qu'il a remercié pour tous ses messages de soutien et d’encouragements en
ces journées difficiles.

« Je suis un peu inquiet de voir encore des gens dans les rues, dont certains n’ont pas encore pris
conscience de la gravité de la situation. Je tiens à leur dire qu’il faut faire très attention, que le
coronavirus peut tuer n'importe qui. Il faut écouter et respecter les instructions du gouvernement, qui
travaille très dur pour éviter le pire. Si nous prenons toutes les mesures, nous nous en sortirons, car nous
sommes un peuple combatif, que personne n'en doute, et nous gagnerons cette bataille. »
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